
DEUX GRAVES COLLISIONS 
ENTRE AUTO ET MOTOCYCLETTE 

A Lens, un sujet belge demeurant à Sallaumines s'est fracturé le crâne 
D a n s la soirée de lundi , vers 20 h. iO. 

u n terrible a c c i d e n t s'est produit à la 
i ourche formée par l a route Nat iona le 
N» 43 e t l a rue Voltaire , qui condui t à 
Avion. Juste à la l imi te d u territoire de 
Lens. 

M. G e o r g e s D e n y s . 24 ans , su je t belge, 
d e m e u r a n t a Sallaumines, rue de Douai , 

Les t é m o i n s de l 'accident s e portèrent 
au secours de l 'Infortuné motocyc l i s te , 
qui g isa i t Inanimé. Le c h o c a v a i t é té 
e x t r ê m e m e n t violent. 

M. le docteur Williot, appe lé t. donner 
ses so ins a u b lessa c o n s t a t a u n e frac­
ture d u crâne e t d e s c o n t u s i o n s mult i ­
ples sur tout le corps. Il le fit a d m e t t r e 

L'auto et la moto après l'accident et — e n médaillon — la victime, Georges DENTS. 

s u i v a i t e n motocyc le t te la route Nat io ­
n a l e v e n a n t de Lens. 

Il a l la i t arriver à hauteur de la rue 
Voltaire , lorsque déboucha de ce t te der­
nière , u n e a u t o pi lotée par M. Victor 
B ienfa i t . 39 ans , représentant de c o m ­
merce , rue d u C h e m i n Vert, à Lens, qui. 
v e n a n t de doubler une voiture e n sta­
t i o n n e m e n t , redressait s a direct ion pour 
prendre, à droite, la route Nat ionale . 

Emporté par la v i tesse acquise, le mo­
tocyc l i s te n e put parvenir à maîtr iser 
s a m a c h i n e e t il a l la heurter e n b ia is 
la portière g a u c h e de l'auto. 

d'urgence à l 'hôpital o ù 11 fu t t répané 
dès son arrivée. 
. L'état d u m a l h e u r e u x est considéré 
c o m m e désespéré. 

M. le cap i ta ine de gendarmer ie Geus , 
a c c o m p a g n é d es g e n d a r m e s Lefebvre, 
Opigez et Sacré , s'est transporté sur les 
l ieux de l 'accident e t a ouvert u n e en­
quête pour établir les responsabi l i tés . 

Le Parquet de B é t h u n e a é t é avisé . 
L'auto a e u sa portière g a u c h e défon­

c é e e t l a motocyc l e t t e a é t é m i s e hors 
d'usage. 

A Houvin, un jeune instituteur de Magnicourt-sur-Canche 
a été grièvement blessé 

Alors qu'il rejoignait e n motocyc le t t e 
le domic i le de ses parents . M. Sagniez , 
23 ans . ins t i tuteur à Lens. traversai t 
l ' a g g l o m é r a t i o n à'Houvin - Heuvigneul. 
P a r v e n u a u cro i sement des routes de 
Magnicourt et de l'Eglise d'Houvin, e t 
n ' a y a n t p a s e n t e n d u le s igna l d'avertis­
s ement , il se je ta sur l 'avant d'une auto­
mobile , m a r c h a n t l e n t e m e n t e t condui te 
par M. Lombart. négoc ian t e n spiritueux. 
qui sortait de son domici le , s i tue non 
loin de là. 

Le motocyc l i s te e s saya d'éviter l'au­
tomobi le , m a i s sa m a c h i n e a l la s'enga­
ger d a n s le pare-choc de la voiture, qui 

venait de l a droite. L i t t éra lement arra­
ché de sa selle. M. S a g n i e z fu t projeté 
à plusieurs mètre s e n avant , sur l a 
devanture d'un e s t a m i n e t bordant la 
route. 

Heureusement , il fut arrêté par u n pi­
quet s e r v a n t à a t t a c h e r les chevaux , si­
n o n il s e serai t écrasé l a t è t e sur le 
mur. N é a n m o i n s . M Sagniez fut relevé 
avec u n e épaule fracturée, des c o n t u ­
s ions sur le corps e t sur u n e jambe. M. le 
docteur Boulanger , . d 'Hauvin-Houvigneul 
donna d es so ins i m m é d i a t s a u blessé, 
qui fut reconduit c h e z ses parents , à 
Maqnicourt-sur-Canchc. 

L'ACCIDENT 
DE LA MI-CARÊME 

i)E 1930 A DUNKERQUE 

La demande des victimes a été 
rejetée par le Conseil 

interdépartemental de Préfecture I 
Le 30 m a r s 1930, à Dunkerque . à l'oc­

cas ion d e s f ê t e s d e l a Mi-Carème. u n ! 
c h a r d u cortège tradit ionnel , condui t 
p a r l e charret ier Caigniez. a u service 
d e l a ville, e t prêté par celle-ci aux or­
gani sa teurs , accrochai t u n m u r de c lô­
ture , rue B e n j a m i n More!. 

Le m u r s'écroula, brisant u n e jambe 
a u docker Bécuwe . t u a n t l e pe t i t André 
Isaërt , f rac tuant l a jambe d u p e t u Lu­
c ien Manreau . 

L e s v ict imes , o u leurs parents , a t ta ­
quèrent e n d o m m a g e s et intérêts , d e v a n t 
l e Consei l in terdépartementa l d e préfec­
ture le charret ier Caigniez. et la vi l le 
d e Dunkerque , e n responsabil i té . 

Le Consei l in terdépartementa l a rendu 
s o n arrêt h i er e n c e qui concerne ce t t e 
af fa ire . 

L a d e m a n d e des p la ignant s est rejetée 
c o m m e n o n recevable e n ce qui concerne 
Ca ign iez e t rejetée auss i au fond e n 
t a n t qu'elle vise la responsabi l i té de la 
vi l le de Dunkerque. 

U n cons idérant d u Jugement précise 
q u e les o r g a n i s a t e u r ; d u c h a r dir igeaient 
l a m a n œ u v r e d e c e char, s a n s q u e la 
vi l le a i t eu à intervenir . Cet te façon de 
vo ir rejai l l i t auss i sur le conducteur Cai­
gniez , qui n'obéissait qu'à des ordres qui 
lu i é t a i e n t donnés . 

UN INFANTICIDE 
A PETIT-F0RTPHIL1PPE 

Hier, à 16 h . , u n t é l é g r a m m e infor­
mai t le parquet d e Dunkerque . qu'un 
infant ic ide avai t été découvert à Pet i t -
Fort-Phi l ippe. 

M m e Fournier , n é e G e o r g e t t e Baert , 
25' ans , appela i t , h ier , u n e de s e s voisi­
nes , rue d u Lazaret , d a n s u n e dépen­
d a n c e d u c a f é d e s B a i n s , pour lui por­
ter a ide . 

L a logeuse m o n t a d a n s l a c h a m b r e 
de M m e Fournier qui para issa i t t rès 
souffrante . C o n n a i s s a n t s o n é tat , e l l e 
l a ques t ionna et obt int auss i tôt d e s 
aveux . 

Le cadavre d'une f i l lette bien cons ­
tituée, fu t trouvé d a n s u n berceau, Geor­
get te B a e r t prétendi t que l 'enfant n 'avai t 
p a s vécu. 

C'est le po int essent ie l que l 'autopsie 
conf iée a u Docteur Vandiesse éclaircira, 
m a i s dé jà o n es t persuadé que l e bébé 
a é té étouffé . 

L e parquet d e D u n k e r q u e e s t descen­
d u sur l e s l ieux. 

UN CURIEUX PROCÈS 
EN APPEL A AMIENS 

D e u x r o m a n c i e r s s o n t o p p o s é s 

à d e s p e r s o n n e s q u i c r o i e n t 

se reconnaître dans les 
personnages de leur roman 

Il y a quelques temps deux percepteurs 
de l'Oise. MM. Ziwcs. de Beauvals et M. 
Montpezat . de Malgnelay. faisaient éditer 
par la société d'Edition les Portiques, à 
Paris, u n roman int i tu lé : c La Ville as­
phyxiée ». 

L'intrigue de ce roman tournait sui 
l'assassinat de Mme Gauthier, commis le 
28 janvier 1920. e t plusieurs habitants 
de Malgnelay. a tort o u à raison, crurent 
se reconnaître dans les personnages mis 
e u causes dans le livre. D'ailleurs, l es au­
teurs s'étaient appesant is sur les carac­
tères, sur les tare- des héros de leur livre. 
Leurs gestes, leurs habitudes é ta lent ml? 
en relief avec la plus grande minut ie . 

Certain de ces habitants , ainsi mi s en 
cause, tutentérent u n procès en domma­
ges-intérêts aux deux percepteurs ainsi 
qu'a la Société d'Edition. Au nombre Ce 
7. ils les assignèrent devant le Tribunal 
c e Clermoat. 

Le curé de Malgnelay ne voulut pas les 
Imiter, affirmant qu'il ne se reconnaissait 
nul lement dans le personnage d u roman. 

La Tribunal de Clermont accorda a 
chacun deux mille francs de dommages-
intérêts sur les 25.000 qu'ils réclamaient. 

Le Jugement ne donna pas satlsfacti ' 
aux romanciers qui firent appel. La Cour 
d'Amiens avait donc a co maître , hier, 
dans cet te affaire vraiment extraordlnfl 
re. Au cours des débats, on put savoir 
que les noms des habitants de Malgnelay 
étalent à peu près les mêmes que ceux 
des personnages d u roman. M. Hicart. s'ap­
pelait M. Record. Vasseur. s'appelait M 
Vaufrére : M. Henri Aubin, s'appelait Au-
ual ; M. Depoux s'appelait M. Dcpax -
Mm* Vve 8ylvaln. s'appelait la veuve Aul 
u.n : q u a n ' à M. H&llcz sort nom n'avait 
uas é té modifié. 

M«- *Toy e t Thoyou assistés de M* Ki. 
vlart. o n t plaidé pour les romanciers, ce­
pendant que M»» Honoré e t Henri Laleu. 
ont plaidé pour les habitants de Malgne­
lay. L ' v r é t sera rendu a huitaine. 
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Sportsmen Use* ses lundi, samedi j 

ILES SPORTS DU NORD j 
S la p lus fart tirage des régionaux \ 
: sportifs —> L e n u m é r o : 25 ceat . : 
' i m* • • " " 

LE KRACH DE LA BANQUE ADAM 
Le moratoire sera-t-il accordé ? 
Nous avons annoncé que le Tribunal 

de Commerce de Boulogne aurait e u à 
se prononcer le mardi 21 Juin sur une 
prolongation de déial de remboursement 
du quatre-vingt ième pourcentage e n fa ­
veur des créanciers de l 'ancienne Banque 
Adam. 

Cette quest ion a é té évoquée hier 
mat in . 

Me Relsenthel . pour l 'ancienne Banque 
Adam, a demandé q u e la quest ion so i t 
plaldee vendredi prochain a 14 h. 30. et 
Me Minet a demandé au Tribunal de pro­
noncer la carence sur le on-rembourse-
m e n t a l'échéance d'une somme portant 
sur u n e quarantaine de mil l ions. 

Le Tribunal a remis ta quest ion a v e n ­
dredi. 

D'après les renseignements que n o u s 
avons recueilli. Il est très probable que les 
créanciers rentreront Intégralement dans 
leurs fonds si on accorde u n délai. 

UN INCENDIE FAIT IS0.000 FR. 
DE DÉGÂTS DANS UN TISSAGE 

A HALLUIN 
Mardi, u n incendie s'est déc laré d a n s 

u n pet i t t i ssage de toiles, é tab l i s sements 
Morel-Danset , avenue de l 'Hôpital à Hal-
luin. C'est vers 4 h. 15 d u mat in , que le 
contremaî t re logeant d a n s l 'établisse­
ment , M. Séraph in Vandenbossche . 54 
ans . s en t i t de s a fenêtre ouverte u n e 
odeur de brûlé e t aperçut souda in d e s 
lueurs du côté d u t issage. 

Ce pe t i t é tab l i s sement industr ie l com­
prend d e u x bât iments , u n m a g a s i n e t 
sal le de t i s sage avec hui t mét iers , cou­
vrant 9 m è t r e s de large sur 30 mètres 
de longueur e t u n e grande cour sépare 
ces b â t i m e n t s d e la maison d u contre­
maître . 

Le feu prit r a p i d e m e n t de l 'extension 
et le m a g a s i n e t le t issage furent d e 
su i te l a proie d e s f l a m m e s . 

Le contremaî tre d o n n a l 'alarme et f it 
aviser l e bureau de police qui a lerta les 
pompiers . Ceux-ci arrivèrent bientôt avec 
leur matérie l , sous les ordres de M. Abel 
Vanoverschelde , capi ta ine , e t at taquè­
rent l ' incendie qui couvrai t ent i èrement 
les d e u x bât iments , d o n t les toi tures s e 
son t ef fondrées . 

G r â c e à leurs ef forts . Ils purent clr-
conscr irent le feu et protéger les autres 
bât iments . Jusque vers 10 h. d u mat in , 
u n piquet res ta sur les l ieux pour dé­
blayer e t noyer les décombres . 
LE F E U A U R A I T P R I S N A I S S A N C E 

D A N S I : M A G A S I N 

D e l 'enquête ouver te par l a gendar­
merie , i l s e m b l e q u e le feu a pris nais­
s a n c e d a n s le m a g a s i n o u s e trouvaient 
des mat i ères brutes e t m a r c h a n d i s e s fa 
briquées. . ...'' 1 _. . 

La c a u s e d u s in i s tre e s t Inconnue. 
L'usine e s t a l i m e n t é e par d e u x pe t i t s 
moteurs é lectriques. 

Depuis trois s emaines , l e s s ix ouvriers 
occupés hab i tue l l ement tJit e n c h ô m a ­
ge. Seuls , M. Vandenbosche , contremaî­
tre e t s o n fils travai l lent soit à la prépa­
ration ou à la fabricat ion. 

On pence qu'il s'agit d'un échauf fe -
ment des mat ières . Les hui t mét iers e t 
une cannet ière o n t é t é la proie d e s f lam­
mes. Les dégât s s o n t e s t i m e s à environ 
150.000 fr. e t cons i s tent e n mat i ères bru­
tes, marchandises fabriquées, matér ie l 
et bât iments , couver t s p a r l 'assurance. 

LA MACABRE AFFAIRE 
D'HIRSON 

A ÉTÉ ËGLAIRGIE 
P A R U POUCE 

C'est sur sa demande 
que le moribond fut ramené 
devant son ancienne pension 
par les deux automobilistes 

( D e n o t r e e n v o y é spécial) 
N o u s a v o n s re laté s u c c i n c t e m e n t hier, 

d a n s n o s dernières édi t ions , l a m a c a b r e 
et mystér ieuse affaire d'Hirson. 

Lundi , vers 17 heures , un boucher-
charcut ier , d e m e u r a n t rue Cami l l e -Des -
moul ins , M. Phi l ippon, voya i t u n e a u t o 
stopper â u n e t renta ine d e m è t r e s d e 
son magas in . D e u x indiv idus descendi ­
rent de l a voiture, dtoù i l s sort irent le 
corps d'un h o m m e qu'i ls t ransportèrent 
e t é t end irent s u r l é trottoir, pu i s l 'auto 
repart i t à vive al lure avec se s d e u x o c ­
cupants . 

M. Phi l ippon, intrigué, s 'approcha d e 
l ' h o m m e a b a n d o n n é p a r l e s fuyards. A g é 
d'une c inquanta ine d 'années , l e v isage 
creusé par l a souffrance , l 'homme é ta i t 
g r a v e m e n t m a l a d e e t se p la igna i t dou­
c e m e n t . Pressentant u n d r a m e . M. Phi ­
l ippon courut aviser p a r t é l é p h o n e M. 
Maurel commissa ire d e police. 

Les a g e n t s arrivèrent qui, v o y a n t que 
la v i c t ime paraissait a u p lus mal , l a 
f irent transporter â l 'hôpital Brisset . 

Malgré l e s so ins qui lui furent donnés , 
le m a l h e u r e u x exptr-. p e u après s o n ad­
miss ion, s a n s avoir p u proférer u n e pa­
role. 

U n é t range e t lourd m y s t è r e p l a n a n t 
sur ce t t e mort , ac t ivement , M. Maure l 
c o m m e n ç a s o n enquête , rendue très dif­
ficile par c e fa i qu'on n e possédai t a u ­
c u n e indicat ion s u r l e s d e u x personnes 
qui é ta i en t venues abandonner le m o u ­
rant sur l a route. Mille supposit ions , o n 
le conçoit , furent échafaudees . Les fa i t s 
s i t roub lants la i s sa ient le c h a m p libre â 
t o u t e s l e s hypothèses . 

La victime 
S u r l e mort , o n trouva d e s papiers qui 

permirent d e l ' identfier r a p i d e m e n t 
c o m m e é t a n t M. E m i l e Nivelet , âgé de 
48 ans , or ig inaire d e Laon. M. Nive le t 
é ta i t arrivé â B i n o n i l y a environ d ix -
h u i t mois . O n avai t v i te appr i s s a la ­
m e n t a b l e histoire . 

C'était u n désaxé , u n e épave d e la vie. 
L'alcoU, e n quelques années , l 'avait m e n é 
d e d é c h é a n c e e n déchéance . A Laon , 
demeure encore s a famil le , composée d e 
personnes très honorables . 

LA GUERRE AU VILLAGE 
La municipalité de Bruay-sur-Escaut, en litige arec un riverain 
du cimetière communal, a dû faire procéder à son expulsion 

L a c o m m u n e de Bruay-sur Escaut 
forte a u j o u r d ' h u i d e 9.400 hab i tant s , 
c o m m e b e a u c o u p de c i t é s Industr ie l l es 
qui s e s o n t d é v e l o p p é e s b r u s q u e m e n t 
e t d a n s de g r a n d e s proport ions , s e 
trouvai t , i l y a q u e l q u e s a n n é e s , d a n s 
l 'ob l iga t ion d ' a g r a n d i r s o n c i m e t i è r e . 
Il n 'y a v a i t p l u s g u è r e de p l a c e pour 
l e s m o r t s d a n s Ce petit c imet i ère , créé 
il y a de l o n g u e s a n n é e s , a u t e m p s o ù 
la v i l l e d 'aujourd 'hu i n 'éta i t a lor s 
qu 'une b o u r g a d e . 

L a s o l u t i o n que l 'on c h e r c h a i t e n 
v a i n , p o u r e x é c u t e r le projet d 'agran­
d i s s e m e n t , s e présen ta u n b e a u Jour. 

— Moir J a m a i s 1 
Et M. Robert G o d a i t de traîner s e s 

propr ié ta ires d e v a n t l e s t r ibunaux e n 
conte s tant l a v a l i d i t é d e l a vente . 

Débouté a u tr ibunal , il a l l a e n appe l 
et se ret ira p e n a u d . 

Les a c q u é r e u r s rev inrent â l a e b a r g e 
p o u r rentrer e n p o s s e s s i o n de leur 
b ien . 

M. Robert Godart repartit â l 'at taque, 
contes ta , cette fois , l a pr i se de posses ­
s i o n . Il a l l a e n c o r e jusqu 'en appe l e t 
ne fut p a s p l u s heureux . 

Quatre é c h e c s s u c c e s s i f s n e l 'abat­
t irent pas . Il c o n t i n u a t r a n q u i l l e m e n t 

On volt, e n haut , la propriété de M. GODABT. et A droite, le cimetière devant 
lequel est érigé le Monument aux Morts ; en bas. les autorités entrant dans la 

propriété pour procéder à l 'expulsion de M. Robert Godart. • 

La dépouille d'Emile NIVELET. 

Lui , a y a n t u n e belle s i tua t ion , ava i t 
g â c h é s a vie , n e s a c h a n t p a s rés is ter â 
l 'étreinte d e l a boisson. J a d i s c o m m e r ­
çant , m a r i é e t père d e famil le , il v ivait 
d a n s l 'a isance e t conna i s sa i t l e bonheur. 
I l s e m i t â boire : i l d u t a b a n d o n n e r s o n 
commerce . I l qu i t ta s a f e m m e e t s e s e n ­
f a n t s e t s 'en fu t à l 'aventure, t rava i l lant 
quelques jours de-ci de- là , m a i s s'eru-
vrant d è s qu'il a v a i t u n p e u d'argent 
e n poche . 

S a fami l l e ava i t t e n t é d e l e r a m e n e r 
â l a raison, m a i s i l s 'obst inait e t crou-

Sissait d a n s u n e vie d e brute. I l arriva 
Hirson, o ù i l e u t quelque t e m p s u n 

emplo i d a n s u n m a g a s i n de quincai l le­
rie, puis 11 entra d a n s u n e usine. I l 
e n fut réduit à aller quémander de porte 
e n porte u n e p lace qu'on lui ret irai t dè s 
qu'on s'apercevait qu'il préférai t le c a ­
baret â l'atelier. 

D e p u i s quelque temps , Emi le Nivelet 
é ta i t m a l a d e . Il souffrai t d e s re ins e t 
é ta i t a t t e i n t d e c irrhose d u foie. L a 
mort d e c e m a l h e u r e u x restai t u n -mys­
tère. L e s c i rcons tances qui l 'entourent 
é ta i en t u n e é n i g m e que la pol ice h irson-
na i se s 'employa à déchif frer . 

Hier m a t i n après d e longues e t p a ­
t i entes inves t igat ions , l e s a g e n t s parve­
naient, en f in à découvrir l e s d e u x a u t o ­
mobi l i s tes que l 'on avai t vu apporter 
le mourant , rue Camil le -Desmoul ins . 
Entre- temps. M. l e docteur Vincelet é tat i 
a l lé e x a m i n e r l e cadavre déposé â l a 
morgue. Il n'avait re levé sur l e corps 
aucune trace d e v io lence e t s e s conc lu­
s ions é t a l e n t a u e l a mort éta i t due à des 
c a u s e s naturel les . 

L a macabre af fa ire res ta i t encore n é a n ­
m o i n s troublante , lorsque, vers 11 h., 
o n a m e n a d e v a n t M. Maurel les Indivi­
d u s que M. Phi l ippon avai t formel l ement 
reconnus. C'étaient d e u x ouvriers , d e u x 
braves gens , qui o n t l e tort d e boire 
parfois u n peu p lus qu'à leur soif, m a i s 
incapables d'une m a u v a i s e act ion : MM. 
P e r n a n d M a n g i n , carrossier, d e m e u ­
rant rue d'Artois, e t A lphonse Durieux, 
Journalier, domic i l ié rue d e s Promenades . 

Où l'affaire s'éclairât 
c Voici c e qui s'est pas s é dirent- i l s : 

Lundi a p r è s - m i d i n o u s avons trouvé 
Emile Nivelet c o u c h é d a n s l'atelier de 
carrosserie de M. Tenière . D. é ta i t m a ­
lade e t n o u s a d e m a n d é d e l e r a m e n e r 
au ca fé où il prenait jad is pens ion , chez 
M m e Morelle. rue Camuie-Desmoul lns . 
C o m m e il n e pouvai t marcher , n o u s 
a v o n s pris l 'auto de M. Ten ière pour le 
conduire. En arrivant d e v a n t le débit , 
Nive le t n o u s a d i t : « J e m e s e n s mieux , 
laissez-moi entrer seul >. N o u s n'avons 
pas voulu l e contrarier, n o u s l 'avons 
déposé sur l e trottoir e t n o u s s o m m e s 
part i s ». 

Les expl icat ions des deux ouvriers, si 
s ingul ières qu'elles fussent , é t a l e n t ac­
ceptables . M. Maurel connaissa i t leur 
menta l i t é . Il sava i t que, s i bizarre q u e 
parût leur acte , i ls l 'avaient accompl i 
s implement , s a n s pousser p lus lo in la 
réf lexion n i l'esprit d' init iative. 

Les c o n s t a t i o n s qui o n t é t é f a i t e s et 
les t é m o i g n a g e s reçus contrô lent d u 
reste leurs dires . 

Ainsi , d u c o u p s'éclalrcit la macabre 
affaire qui . p e n d a n t d e longues heures , 
a provoqué u n vif é m o i â Hirson. L. B. 

p l u s be l l e qu 'on n e l'eut j a m a i s e spéré . 
U n e f a m i l l e d e B r u a y , qui p o s s é d a i t 

e n i n d i v i s u n e v a s t e propriété c o n t i g u ë 
1 a u c i m e t i è r e , v e n d a i t a u x e n c h è r e s ce 

d o m a i n e . Le m a i r e de Bruay , M. De-
l a n n o y . n e l a i s sa p u s p a s s e r cette 
m e r v e i l l e u s e o c c a s i o n . S o u s s o n i m p u l -
si >:i. l e Conse i l m u n i c i p a l v o t a e n 
h £ e u n crédi t p o u r l 'achat d u terra in ; 
l e s f o r m a l i t é s a d m i n i s t r a t i v e s furent 
a c t i v e m e n t p o u s s é e s et. le jour d e s 
e n c h è r e s , la c o m m u n e de Bruay . p a r 
l ' en tremise de M. D e l a n n o y . s e rendai t 
a c q u é r e u r d 'une bande de terre de 
43 a r e s de super f i c i e , d i sposée s u r la 
l o n g u e u r d u c i m e t i è r e , a l ' emplace ­
m e n t le p i n s favorable . 

T o u t éta i t p o u r le m i e u x d a n s le 
m e i l l e u r des m o n d e s . Il n 'y a v a i t qu 'un 
m u r â abattre , q u e l q u e s c o u p s d e pe l l e 
à d o n n e r p o u r réa l i s er l ' acrand i s se -
m e n t i n d i s p e n s a b l e . Les m o r t s a l l a i e n t 
p o u v o i r d o r m i r e n p a i x . 

Trois ans après 
L a v e n t e a v a i t e u l ieu l e 8 Juin I9ï0. 

La pr i se de p o s s e s s i o n d e v a i t a v o i r 
l i e u q u a t r e m o i s p l u s tard. 

A u j o u r d ' h u i , tro is a n s après , 11 n ' y 
a e n c o r e r ien d e c h a n g é à l a s i tua t ion . 
Ije c i m e t i è r e e s t t ou jours c e i n t u r é de 
s e s v i e u x m u r s , en tre l e s q u e l s i l n 'y 
a p l u s u n e s p a c e l ibre . 

A l a m a i r i e d e B r u a y , 11 y a e n v i r o n 
80 d e m a n d e s de c o n c e s s i o n s perpé­
t u e l l e s qui s o n t e n i n s t a n c e et qu'on 
n e p e u t s a t i s f a i r e . 

S i l e s m o r t s de B r u a y n 'ont p a s l a 
p l a c e à l a q u e l l e l e u r s f a m i l l e s p e u v e n t 
prétendre , c e n'est p a s l a faute a u 
d é v o u é m a i r e ni à s o n Conse i l m u n i -
c l p a l 

D e p u i s tro i s a n s , Ils o n t m u l t i p l i é 
les d é m a r c h e s e t l e s i n t e r v e n t i o n s . 
R ien n ' a fait . 

C'est que , s u r l a propr ié té , f e t rouve 
u n M. Robert Godart d u P l a i n t i s . qui 
a p l a n t é d 'un côté d e s f l eurs e t d e s 
arbres frui t iers , qui , sur u n e autre 
p a r c e l l e de terrain , hab i t e d a n s u n e 
m a i s o n â l a q u e l l e i l t i ent b e a u c o u p , ei 
qui r é s o l u m e n t d é c l a r e : « J'y s u i s , 
j 'y reste ». 

rès Thémis... 

UN BAMBIN DE 21 MOIS 
ÉBOUILLANTÉ A BREBIÈRES 

M m e L o u i s H o ê n s , trente-sept a n s , 
d e m e u r a n t m e d u Bourg, â BrebUre , 
e n l e v a d e s o n feu u n e b a s s i n e d'eau 
bou i l lante , dont e l le ver sa le c o n t e n u 
d a n s u n e cuve t t e qu 'e l l e p l a ç a s u r un 
trépied, d a n s s a cour . 

S o n Jeune e n t a n t Louis , 21 m o i s , 1 
j o u a i t d a n s la cour , v o u l u t g r i m p e r s u r 
le t rép ied qui . s o u d a i n , bascu la . La 
cuvet te s e re tourna sur le pet i t m a l h e u ­
reux, qui fut borr ib le» ient l U l é sur 
tout l e c o r p s e t e n par t i cu l i er a u x Jam­
bes . - Le b a m b i n est décédé après 
d 'atroces s ou f f rances . 

Les g e n d a r m e s de JttT.- o n t fa i t 1 en­
quête d ' u s a g e . 

Apr 
1 s q u ' e u t l i eu l a v e n t e d u d o m a i n e 

de l a f a m i l l e Godart d u P l a i n t i s . pépi­
n i ér i s t e s , v e n t e fa i te p a r accord entre 
l e s m e m b r e s co-propriéta ires , a u c u n e 
objec t ion n e fut é l e v é e p a r l 'un de 
ceux-c i , 

M Godart p è r e rache ta l a m o i t i é d u 
d o m a i n e c e l l e s u r l a q u e l l e s e t rouva i t 
l 'habi tat ion . L'autre fu t l e lo t a c q u i s 
par l a c o m m u n e . 

R i e n n e troubla la s érén i t é d u mar­
c h é j u s q u ' a u Jour o ù les a c q u é r e u r s 
v o u l u r e n t p r e n d r e p o s s e s s i o n de l eurs 
b i e n s respect i f s . 

S u r g i t a l o r s M. Robert Godart. horti­
cu l t eur qui d é c l a r a : « Je d e m e u r e 
d a n s cette m a i s o n . J'ai m e s p l a n t e s et 
m e s a r b r e s s u r c e s terres . P o u r r i e n 
an m o n d e Je n ' a b a n d o n n e r a i l a place!» 

— Mais , objecta-t-on, v o u s é t iez con­
s e n t a n t à l a v e n t e . 

â rep iquer les p lant s n o u v e a u x â 
l 'endroit où , d e p u i s tro i s a n s , a u r a i e n t 
dû s 'é lever les m a u s o l é e s et l e s t o m b e s 
qui s ' écrasent toujours p lus , l 'une s u r 
l 'autre, d a n s le v i e u x c imet i ère . 

Hommes de loi et policiers 
U n e te l le s i t u a t i o n ne p o u v a i t durer. 

M. D e l a n n o y . pour la c o m m u n e de 
Bruay , a v a i t u s é e n v a i n d u ra ison­
n e m e n t et de la p e r s u a s i o n . C'était 
u n e m e s u r e d'ut i l i té pub l ique que de 
prendre p o s s e s s i o n d u terrain réservé 
an c imet i ère . De s o n côté , M. Godart 
p è ; v o u l a i t en trer e n p o s s e s s i o n de 
s o n b ien . 

Les t r i b u n a u x a y a n t va l idé la v e n t e 
et déc laré jus te la prise de p o s s e s s i o n , 
l e s d e u x a c q u é r e u r s d u r e n t en arr iver 
a u x m o y e n s coerc i t i f s . 

H ier m a t i n , u n e i m p o s a n t e d é l é g a t i o n 
s e présenta i t à l a porte d e l'horti. 
cnlteur.-pépiniériste II y a v a i t M. De 
l a n n o v e t Je secré ta ire de mair ie , 
M. Warjmles , MM Delattre. c o m m i s ­
s a i r e de pol ire s p é c i a l e à V a l e n c i e n n e s 
et R iga l , c o m m i s s a i r e adjo int , MM. 
V a n o v e r c h e f et R o d r i g u e , hu i s s i er s , l e s 
tro is g a r d e s de B r u a y , etc. . . Les 
h u i s s i e r s v e n a i e n t met tre l 'habi tant e n 
d e m e u r e d e déguerp ir . 

Sur les pétales de roses 
M. Robert Godart s 'a t t enda i t à cet te 

v i s i t e d e p u i s d i m a n c h e . Il a v a i t ouver t 
toutes l a r g e s les barr ières de s o n 
jard in . D i m a n c h e so ir , il a v a i t joyeu­
s e m e n t fait c l a q u e r q u e l q u e s pétards . 
Hier m a t i n , il a v a i t j o n c h é de pé ta l e s 
de r o s e s l 'a l lée qui c o n d u i t à s o n habi ­
ta t ion . C'était d 'une dé l i ca te a t t ent ion I 

Les v i s i t e u r s fou lèrent d 'un p a s 
Indif férent l 'odorant et. m u l t i c o l o r e 
tapis . A l ' extrémité de cette v o i e tr iom­
p h a l e a p p a r u t M. Robert Godart, qui 
n e c i l l a p a s lorsqu' i l appri t le but d e 
cette v i s i t e . 

« Je regrette , m a i s je ne part ira i p a s 
Nous i r o n s en référé, s i v o u s le v o u l e z 
Mais , d'abord, l i sez le Code p é n a l et 
v o u s verrez que j e p e u x res ter l e ! 
j u s q u ' a u 26 jui l let . » 

O n lui remit u n e a s s i g n a t i o n ft 
compara î t re aujourd 'hu i mercred i , à 
V a l e n c l e n n e s . 

. — V o u s g a g n e z 4 ' heures , d i t 
q u e l q u ' u n , m a i s c'est tout. Jeudi , n o u s 
r e v i e n d r o n s et. cet te fo ls , il n 'y a u r a 
p l u s de r é m i s s i o n . Il f audra que v o u s 
la i s s i ez la p lace nette . » 

— On v e r r a bien, dit t r a n q u i l l e m e n t 
M. Godart. qui p l o n g e a les m a i n s d a n s 
s e s p o c h ç s et, en s'en a l lant , jeta v e r s 
le c imet i ère u n r e g a r d c h a r g é de 

risi-ce le u r i i n c i i v u n c **u »ni»,|.<i.-> 
tu la procédure d a n s laque l l e v a s e 
carher l 'obst iné hort icu l teur î 

Est-ce b i e n t ô t que l 'on n e s e r a p l u s 
ob l igé de re fuser a u x B r u a y s l e n s le 
pet i t co in de terre où i l s v e u l e n t 
dormir d d dern ier s o m m e i l T Est-ce 
jeudi que l 'on enterrera l 'histoire d u 
c imet i ère de Bruay-sur-Escaut 1 

L. B. 

AU CONSERVATOIRE 
DE LILLE 

Les résultats du concours 
des instruments à vent 

Voici les résul tats d u concours des ins­
t r u m e n t s à v e n t (cuivres) qui se s on t 
déroulée hier après-midi. 

Cor : professeur. M Deswaxte . — 
1« prix, M. Robert Hasard : 2« prix. M. 
Charles-Louis Joly : 1er access i t , M. Léon 
Rose ; hu i s -dos , 2 e ment ion . M. J e a n 
Mortier. 

Cornet à pistons : professeur M. De­
lattre . — 2" prix. M. Robert Pcurbaix : 

1 « acessit . M M Albert Breckpot. Ar­
sène Daudois. Alexis Gavelle ; 2- acces­
sit . M. Dés iré Rémy ; huis-clos. 1™ m e n ­
t ion. M Alfred Cachart. 

Trompette à pistons : professeur M. 
n e l s t t r e . — 1" access i t â 1 unan imi té . 
M M Dés iré Rémy, Albert Brecfcpot, Ro­
bert Pourbaix ; 2« accessit , M Alexis 
Oavélle. 

Trombone : professeur M. Hennebel le . 
— 1 « prix à l 'unanimité , M Gabriel 
Maison : 1 " prix. M Robert Vanhoutte; 
1" access i t , M Marcel Cauioelier ; 2» ac­
cessit , M R e n é SfiUecompï : huis-clos. 
2" ment ion . M. André Buriin. 

Basson : professeur M Plessier. — 
1 " prix. MM. Robert Ceugnart, Fran­

çois Acarie ; hu i s clos, 3 r ment ion , M 
Armand Tirmont. 

Flûte : professeur. M. Boull lard. — 
1 " prix. M R a y m o n d Onselder ; 
2» prix. M Paul Toffart ; 2* accessit , 
M R a y m o n d Martel , hu i s clos, 1 " men­
t ion, M Louis Castemn. 

Hautbois : professeur M. Vancoppe-
nolle — 2* prix â l 'unanimité . M André 
VanbroecJc ; *• Prix M. Louis Soen ; 
1» accessit , M Marceau Hurez : 2* ac­
cessit, M. Maurice Martin. 

Clarinette : professeur M Capelle . — 
1 « prix, M. Achil le Brixy ; 3* prix * 

l 'unanimité . MM. Henri Druart, Arthur 
Descamps ; 2« prix, M. Robert Vanco»-
tcnoble : l" access i t â l 'unanimité , M 
J e a n Wattelle. M Abel Vandoorine ; 
1» accessit . M M François Allart. Lau­
rent Coels ; 2« accessit . MM. Louis Du-
jardin, M a r c e l Grimonpont ; h u i s clos, 
1 " ment ion , M M Louis Gueguen, Moïse 
Dupuis. 

Saxophone : professeur M. Capelle. — 
l«r prix, MM. François Allart, Abel Her-
baut, Henri Caby ; 1er occe»Jif, M. An­
dré Sydein ; 2 e a c e s s i t M. Emile De-
france ; huis clos, l r c ment ion . M Robert 
Descarpentries. 

La Politique Régionale 

ÉLECTION CANTONALE 
P A R T I S O C I A L I S T E 

*M. Klébir LECAY, candidat 
dan* la eantan d* Bouchain 

Dimanche 3 JuiUet. aura Heu. dans le 
canton de Beuohain, une élection au Con­
seil Général. A la suite de 1 înralidatlon 
prononcée par le Conseil d'Etat. 

Rappelons les chiffres du 18 octobre « m : 
M. Charles Clément, conseiller iténérai sor­
tant, socialiste, avait ubtenu S.687 voix : 
M. Mercier, communiste, D87 voix ; M Bury, 
Fédération Républicaine, *.3S» voix. 

Le candidat communiste. M. Mercier, 
avait, dans une réunion socialiste, et de­
vant 400 électeurs annoncé qu'il M désis­
tait pour le candidat socialiste. 

Les chiffres du deuxième tour furent les 
suivants : M. Clément, 3.33S voix ; M. 
Bury. 2.64? voix. 

Le ConseU d'Etat a annulé l'élection, 
sous prétexte que le Pari Communiste avait 
partout maintenu ses candidats au second 
tour, et qu'il n'avait pas fait d'exceptkra 
pour le canton de Boucnaln. 

Donc. * la suit» de cette invalidation, 
une élection aura lien dimanche 3 Juillet 

Les sections socialistes du canton de Beu-
ehain se sont réunies à Lourchet, pour u 
désignation du candidat. 

H Charles élément ayant fait connaître 
son Intention de ne plus soUIclter la can­
didature, ces» W. aiébtr Legjv, déléirué-ml-
neur. a Lourcnes croi a été déJUtné e*n-

nores et déjà. le succès de M. Le*ay 
semble devoir être assuré dès le premier 
tour. 

Roubaix 
B u r e a u x : 45, rua d e t- Gara ( T é l é p h o n e 9.51) — Dépôt d e v e n t e : 7e. t i rande-Rue 

Arrestation d'une Polonaise voleuse 
Hier mat in , vers 9 heures , M m e Cas-

telain, n é e S u z a n n e Renard , 33 ans , 
m a r c h a n d e d e bonneterie , 7, rue d'Isly. 
s e présenta i t a u poste d e police d u 
2 e arrondissement et déc larai t qu'une 
étrangère vena i t d e lui voler deux paires 
de bas. El le d o n n a u n s i g n a l e m e n t pré­
c is d e ce t te personne e t l 'agent Flor in s e 
m i t à sa recherche. 

Le sergent d e vi l le la rencontra rue 
d e Li l le e t l ' amena auss i tô t a u c o m m i s ­
sar iat o ù el le déclara se n o m m e r Maria 
Koczkowska. 44 ans, s a n s profession, 
d'origine polonaise, d e m e u r a n t e n garni , 
78, rue d e Lille. Invi tée à d o n n e r quel­
ques expl icat ions sur le vol d o n t e l l e 
é ta i t soupçonnée , après quelques réti­
cences , elle f init par avouer le m é f a i t 
qui lui é t a i t reproché. 

Supposant a v e c Juste ra ison que la 
Polonaise devai t avoir p lus d'un vol sur 
l a conscience , les a g e n t s d e sûreté Lor-
th io i s et S e y s furent chargés d'opérer 
u n e visite d u garni d e l 'étrangère. Cet te 
perquisit ion permit de découvrir tout u n 
stock de sous-vêtements , bas, robes, e t c . , 
de provenance douteuse. Interrogée à c e 
sujet . Mar ia Kaczkowska avoua avoir 
dérobé c e s d ivers obje t s c h e z d i f férents 
c o m m e r ç a n t s de s rues d'Isly, de Croix et 
de Lille. 

Elle exposa ensui te sa manière d'opé­
rer. El le s e présentai t d a n s les m a g a s i n s 
et. après evo ir choisi plusieurs objets , 
l es faisait met tre e n paquet. Au m o m e n t 
d e régler la note , et t a n d i s qu'elle fouil­
la i t d a n s s o n sac à m a i n , el le déclarait , 
d 'un a ir navré, qu'elle a v a i t oubl ié s o n 
porte-monnaie et promet ta i t d e repasser 
quelques ins tant s plus tard. 

Les c o m m e r ç a n t s avaient tort d'accor­
der leur conf iance â l a Polonaise , car 
cel le-ci se gardait b ien de revenir régler 
le m o n t a n t de ses... achats . Ces dif fé­
r e n t s larcins s'élèvent à la s o m m e de 
200 f rancs environ, e t les art ic les sous­
tra i t s o n t é t é r e m i s a u x victimes, qui 
o n t formel lement reconnu la Polonaise 
voleuse. 

L'enquête cont inue af in d'établir s i 
c e t t e f e m m e n'a p a s c o m m i s d'autres 
méfa i t s . Toutefois , e l l e a é té m a i n t e n u e 
e n é t a t d'arrestation pour être déférée 
au parquet de Lille. 

H A L L E FL IPO : Ben Beurre 16 50 
Ben Café 17, Hollande 12, Gruyère 16 

l'N SALE MONSIEUR 

En regagnant son domicile hier mat in 
vers m i n u i t 20, M. Georges Watteyne. 
22 ans, garçon boucher, demeurant rue 
de Lille, impasse dés Arts. 4. tu t accosté 
pai un Individu en état d'ivresse tandis 
qu'il passait rue de Lille. Cet h o m m e t in t 
des propos obscènes. 

Justement écœuré, M. Watteyne se sai­
s i t de l ' individu e t l'amena a u poste c e n ­
tral de police où 11 déclara se nommer 
Julien Decaluwe, 33 ans, rentreur, domi ­
cilié 17, rue Meyerbeer. n a été mis au 
dépdt de sûreté sous l'Inculpation d'I­
vresse e t de gestes obscènes sur la vole 
publique. 

• Mesdames 
MERCREDI 22 JUSQUE F IN JUIN 

L'HERMINE 
du 3, Boulevard Vauban, L ILLE 

v o u s offr ira se3 m o d è l e s 
ROBES, MANTEAUX,ENSEMBLES 

à 50, 100, 150 fr. 
A v o u s de c o m p r e n d r e et de s a v o i r 

e n profiter. 

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 
DE LA MUTUELLE NADAUD 

L'assemblée générale de la société aura 
Heu dimanche 26 Juin, à 10 h„ * l'Hip­
podrome de Roubaix, sous la présidence 
de M. Fernand Motte, président d'hon­
neur. 

L'ordre d u Jour comporte le rapport d u 
secrétaire général, du président de la c o m ­
mission de contrôle, l 'admission de n o u ­
veaux sociétaires, e t c . . 

En raison de l'Importance de cette réu­
nion, les commissions comptent sur la 
présence de toua les sociétaires. Ceux qui 
seraient vraiment, empêchés feront par­
venir leur feulile de présence au siège. 
Les malades e t les militaires peuvent se 
faire remplr-cer par u n membre de leur 
famille m u n i d u livret. 

Les Mutualiste» assujett is de la M u ­
tuelle Nadaud qui ont exprimé le désir 
d'être affiliés a la Caisse 32 (Caisse choi ­
sie par la société) et qui ne sont pas e n ­
core en possession de la carte d'adhérent 
à la Caisse primaire de la Fédération des 
Sociétés de Secours Mutuels (carte rou­
ge) , sont priés de le signaler de sui te au 
siège, 50, boulevard de Strasbourg, ceci 
à seule f in de régulariser leur s i tuat ion 
avant le 1er Juillet. 

Samedi 25 Juin, à 19 h. 30. au siège, 
réunion des commissions administrative 
e t de contrôle. 

d e M a x Maurey ; en f in l a Sec t ion Ar­
tist ique Interprétera le d e u x i è m e ac te 
d e « Véronique ». opéret te d e A. Messa­
ger, 55 personnes sur scène dir igées p a r 
M. G. Lechantre , régisseur, M. M. D e -
train, p ianis te accompagnateur , M. R. 
Carette. 

POUR LA MER ET LA CAMPAGNE 
Meubles rust iques . Rot ins . Notre Ré­
c l a m e S a l o n Rotin, les 5 p ièces , JJ75 fr. 
Le m ê m e m o n t u r e Malacca 825 f t -
à l 'AMEUÉLEMENT GENERAL. ReufcaU 

UNE MANIFESTATION DE SYMPATHIE 
Une manifestat ion de sympathie s'e£t 

déroulée lundi soir au Café de l'Aviron, 
rue Ampère, où le personnel d u Cimetière 
de Roubaix s'était réuni pour offrir à M. 
Julien Vandenberge, d i t c Père Lâchai*» *, 
garde d u cimetière, u n cadeau, à l'occa­
sion de son départ e n retraite. 

M. Jean Huysman, chef fossoyeur, a 
défini en termes aimables la serviabilité 
de M. Jul ien Vandenberge. Ce dernier, par 
des paroles émues , a répondu qu'O n'a­
vait fai t que modestement son devoir e n * 
vers chacun, au cours de aa carrière. 

La soirée s'est terminée par des c h a n ­
sons. 

C O N S U L A T D E P O L O G N E 
M. le Préfe t du Nord, informe M. l e 

Maire d e Roubaix, que M. R o m a n M a -
zurkiewiez, consul de Pologne, A Lille, a 
é té promu a u grade de Consul généra l 
de Pologne, e n ce t te ville. 

P O U R LES C H O M E U R S 
Le B u r e a u de B ienfa i sance a reçu les 

reçu l e s s o m m e s su ivantes : 
50 francs d'un a n o n y m e à l'ooca-Joji 

d u cert i f icat d'études primaires de s a 
fille ; 52 fr. d e M. Ferdinand DetoepauL 
m o n t a n t d'une col lecte e f fectuée à 11s-
s u e d'une part ie d e boules qui e u t Ueu 
d a n s l 'établissement de M Eglem, 10e, 
rue d u Moulin, entre les Joyeux B o a -
leurs de chez Mouray e t l e s F r a n c s Bon-
leurs d u Moulin. 

L'Administrat ion Munic ipale e t l a 
Commiss ion adminis trat ive d u Bureau 
d e B ienfa i sance adressent leurs remer­
c i ement s aux généreux donateurs . 

CONCOURS D E C H A N T 
ET DECLAMATION D U 14 JUILLjBC 

L'organisation rappel le a u x concurren­
tes e t concurrents que les inscr ipt loas 
sont reçues tous les jours au B u r e a u d u 
Secrétariat , porte 20, d e 8 heures à mid i 
et de 14 à 188 heures jusqu'au 30 j u i n 
inclus. 

Passé ce délai, aucune inscription n e 
sera reçue e t i l e s t r ecommandé a n s 
concurrentes e t concurrente de n e paa 
at tendre le dernier jour. 

Sociétés et Comités 
SOCIÉTÉ DE S. M. DES VOTAOXTJRS 

ET EMPLOYÉS DE LILLE ET DU NORD 
DE LA FRANCE. — On nous prie de rap­
peler aux membres d u groupement d e 
Roubaix et environs l'assemblée générale 
d u Jeudi 23 Juin, à 19 h.. Café d u Com­
merce, chez Béhiels, Grand'Place, R o u ­
baix. 

Le ConseU d'administration compte 
sur la présence de tous les membres. 

P8DAL FRANCO-BELGE — Samedi 28, 
à 19 h. 30, réunion du mois. Cotisation e t 
tirage des primes. La commission fat* 
appel aux amateurs. S'inscrire a u siège. 
19. rue de la Basse-Masure. Dimanche 
grande excursion sur Baillêul. départ des 
cyclistes A 6 h. 30 et en autocar à 7 h. 18; 
casse-croûte à Armentléres. 

CERCLE ORPHÉONIQUE C LES XL ». —. 
Ce mercredi, à 19 h. 30, au local, répét i ­
t ion générale. 

PniLHARAIONIQrE Dl .IF.VN-GHlSLAnV, 
— Mercredi, a 20 h. ta, répétition générale. 
Nous rappelons que dés cours de solféîg» gra-
tuiK >oni ilonnés tous les mardis, A 19 a., 
par M. Nori Sahe^ln, professeur. 

S O C I É T É S S P O R T I V E S 
flASKET-BALL. — Amicale sportive Dleé. 

rot. — Ce soir, à î h., au Kover, écmfpé 
1 A romre C. A. Il T. I A. A 8 h., match 
d'entraînement équipa 1 B contre équipeiS. 

Yendwli soir, a 7 1). précises, au Foyer, 
réunion mensuelle de la section : Coupes du 
(,'. A. It. T. ei Iris-Club Haubourdtnois. 
Paiement des colùaiions. 

AVENIR SPORTIF DU NOUVEAU ROO. 
BAIX. — Dans le populeux quartier d u 
Nouveau Roubaix, il v ient d'être fonde 
une société sportive, où seront pratiques 
tous les sports en plein air, tels que foot ­
ball, basket-ball , athlét isme, e t c . . Totas 
les jeunes gens qui a iment le sport. soAt 
cordialement Invités à se faire inscrire, 
au siégé, rue Linné, 28, où tous les ren­
seignements leur seront fournis. 

AUX VARIETES 
SOCIETE ANONYME FRANÇAISE 

LINGERIE -:- NOUVEAUTES 
Lille, 100 rue Léon-Gambetta ; Reu-

baîx • 111. rue de l 'Epeule ; Bruay-en-
Artois : 26. rue Alfred Leroy ; Lena : 
4 Boulevard des Ecoles : Llévin : rue 
J.-B. Defernez ; Nojux-lea-Mines : 232, 
Route Nat ionale . 

A dater d u jeudi 23 ju in et p e n d a n t 
q u e l q u e s jours . 

SOLDES avant l'inventaire d'été 

RABAIS INOUÏS 

Les Amiens jeux populaires 

OLVERTUHE DU CHALLENGE CHARLES 
UBUI'ILKS 

Ainsi que n o u s l'avions annonce , c'est 
lundi dernier que fu t donnée, au s tand 
d u « Beau-Chêne ». le 1er tir de la Cou­
pe Charles Droulers. Dès 18 h., de n o m ­
breux archers arrivaient au siège des 
< Francs-Tireur» d u Beau-Chêne », ainsi 
que MM. Michel Motte-Droulers, gendre 
du fondateur de la Coupe ; Q. Demésie. 
vice-président : Th. Desbonnets, secré­
taire général et Mercier, des Amis des 
Anciens Jeux Populaires. Après que les 
présidents et secrétaires des sociétés 
concurrentes eurent fait leurs dernières 
recommandations, o n se rendit au ter­
rain de la perche, où tous les archers 
présents. A la demande de M. Capette. 
secrétaire de» s Francs-Tireurs ». lancè­
rent un triple hurrah en l'honneur de M. 
Charles Droulers. Puis M. Michel Motte, 
avec l'adresse d'un vétéran, lança la pre­
mière flèche, marquant l'ouverture d u 
Challenge, e t le tir communça suivant les 
condit ions établies par le règlement, et 
la Coupe Charles Droulers entrait en c o m ­
pétit ion d a a s l'atmosphère de gaieté e t 
de bonne camaraderie en usage chez nos 
archer*. La 2e Journée aura l ieu lundi 
prochain, à 6 h. 30, au stand des t Amis 
Réunis », au Tir National. 

•• e 

GALA A R T I S T I Q U E 
D E L'AMICALE P I E R R E D E R O U B A I X 

C'est s a m e d i 29 j e t a , i 30 heure*, 
qu'aura l ieu l e grand gala, & l'Hippo-
drome-Théàtre. Nous aurons le plaisir 
d'entendre MM. H- Drèze, fantais i s te ; 
V Keyaert , baryton ; M. J. Bonnehon , 
monologuiste ; Ju les Dubois , l e j o y e u x 
troupier ; Maxel , fanta is i s te ; F . Debou-
ver, basse de l'Opéra d e Lille ; M m e O. 
Labonnel ie-Balcaen, MM. Drèae e t F . Le­
d u c duet t i s tes ; l e s Andrelvs . l es popu­
laires duett<stea. M m e Lemome-Nys . M M 
B o n n e h o n , Dubois e t MaxeL interpréte­
ront c L a Déla issée », comédie e n 1 acte , 

E T A T CIVIL 
Naissances . — André Vandenhaute , 

rue Solférino, 60. — Rose-Marie Raej>-
saet , rue Mazagran, 18. — R a p h a ë l Dor 
mon , rue des Anges, 126. — H é l è n e 
Kempski , rue Darbo, 34. — André Fta-
cet , rue Delespaul , 47 bis, cour Masure , 
4. — R e n é Murmilo, boulevard d'Armen-
Uères, 96. — Lucet te Delbecq, rue d e 
Lannoy, 64. 

Publicat ions. — Jules NageL surveil­
lant d'usine, r u e Masure, 57 e t t m r n * 
Roels. assembleuse, d e Saint-André. 

Décès . — Jul ie Grimonprez, veuve Le­
febvre, 72 ans , avenue Gustave Delory, 
21. — J e a n n e Bogaert , veuve Vanroefce-
ghem, 64 ans , rue des Fleurs, cour Dee-
rousseau—, 46. — Georges Delmotte , 52 
ans , rue J e a n Macé, 33. — Angèle P l a i e , 
épouse Maes, 52 ans , rue P a u l Detnaî-
der, 21.è — Louis Gevaert , 17 ans , m e 
Vaucanson. 36. 

WATTRELOS 
CARNETS DE PAIN 

Toute la population de Wattreloe étape 
admise au bénéfice des carnets de p e l a 
permettant de s'approvisionner soit e n 
Belgique, soit chez les boulangers de l a 
localité A un prix sensiblement égal. 1* 
Maire informe les chefs de famille quTU 
doivent déposer une demande A la Mairie 
(Service des Carnets de pain) , pour «eut 
e t les personnes de leur famille o u habi­
tant sous leur toit, quelque soit leur ifea. 

Des formules Imprimées spéciales pour 
ces demandes sont mises depuis m a n u 
A la disposition des Intéressés A l'annexe 
de la Mairie. Bureau du Chômage, e t e n 
outre, A partir de jeudi, chez les déposi­
taires suivants : 

Maison d u Peuple, 100, rue de Tour» 
coing. 

Devlamlnck Jules . 21. rue d'Oran. 
Steux Charles, rue du Oauquler, 872S, 
Hubaut Olivier. Plouys 5. 
Veuve Six. rue d u Mont-A-Leux 83. 
Bocquet Emile, rue dea S Pierre», 144. 
Deghln Henri. Débit de tabacs, rue de 

la Martlnolre 368. 
Carpentier Léon, rue des Ballon». ISS. 
Herminet Barthélémy, rue de l'Indue-

trie 106. 
Fil pot Gustave, rue Carnot 802. 
Seynaeve Albert. Débit de tabacs, vm 

de Leers 349. 
Delattre Arthur. Débit de tabacs, n i e 

Jules-Guesde 259. 
Fit» National». — Conoours de ehant . 

— e n raison de la fermeture de» bureaux 
de la Mairie A l'occasion de la dueaaaa/a» 
date de la clôture des inscriptions e n 
reportée au samedi 25 courant A l e s . b . 
Cette date sera rigoureusement obser­
vée. S'adresser au Secrétariat de la Mai­
rie. 2e guichet. 

A Hln len Obérai». — Jeudi 28 juin A 
19 b . 80, au siège, répétition gên4i»l«. 
dernières instructions pour la Fête 4ee 
Bcoles. 

A l'AmlMi» du Plouys. — SeAjMfekaJl 
Ce soir mercredi, a 19 h. sur le terrain d e 
Plouys, match contre Waaquehal. A n e » 
sue de la rencontre, réunion de la com­
mission. "• 


